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Volume total des débarquements (89 213 tonnes)

Autres 18,4 %

Poission de fond 0,1 %
Myes   0,8 %

Oursin de mer 1 %
Pétoncle 4,6 %

Hareng 35,6 %
Crevette 6,6 %

Crabe des 
neiges 
11 %

Homard 21,9 %

Recettes totales tirées de débarquements (410,7 M$) 

Autres 1,2 %
Poisson de fond 0,3 %
Myes 0,5 %
Oursin de mer 2 %
Pétoncle 3 %
Hareng 3,5 %

Crevette 4 %Crabe 
de neiges
 19,7 %

Homard
 65,9 %

Exportations par pays (1 566,1 M$)

Autres 1,1 %
Vietnam 0,3 %

Taïwan 0,4 %
Suède 0,4 %
Pays-Bas 0,4 %
Corée du Sud 0,4 %
Espagne 0,5 %
France 0,6 %
Royaume-uni 0,7 %
Belgique 0,8 %
Hatïti 0,9 %

Hong Kong 1,1 %
République dominicaine 1,3 %

Chine 2,9 %
Japon 4,6 %

États-Unis 83,5 %

Bilan du secteur de la pêche commerciale de 2016
Le secteur de la pêche commerciale est un élément vital du tissu 
socio-économique de la province, surtout dans de nombreuses 
collectivités rurales côtières. La flotte de pêche, composée d’environ 
2 400 bateaux, a rapporté en 2016 des débarquements de 89 213 
tonnes de poissons et fruits de mer d’une valeur de 411 millions 
de dollars. Le homard et le crabe des neiges sont les espèces qui 
composent 86 % de la valeur des quantités de poissons et de fruits 
de mer débarquées au Nouveau-Brunswick destinées au commerce. 
Exception faite du homard, des huîtres et des oursins vivants, la 
quasi-totalité des prises débarquées subit une transformation dans 
la province. Le Nouveau-Brunswick se classe au deuxième rang des 
exportateurs de produits de la mer au pays, avec des exportations 
évaluées à 1,6 milliard de dollars en 2016. Les États-Unis sont le 
principal marché d’exportation, accaparant à lui seul 83 % de la 
valeur des exportations. En matière d’emploi, le secteur des pêches 
a créé environ 1 900 et 4 500 emplois équivalents temps plein pour 
les activités de récolte et de transformation, respectivement.

Survol de l’industrie
Nombre de bateaux de pêche 2 428
Nombre d’usines de transformation actives 110
Valeur des débarquements commerciaux 411 M$
Valeur des expéditions de produits de la mer 
transformés

1,52 G$

Valeur des exportations 1,57 G$
PIB (direct) 441 M$
Emplois - secteur primaire (ETP) 1 900
Emplois - secteur de la transformation (ETP) 4 500

Exportations par pays
Pays Valeur (millions $)

2015 2016
États-Unis 1 213,0 1 307,3
Japon 55,3 71,9
Chine 13,6 46,0
République dominicaine 16,6 20,0
Hong Kong 20,5 16,8
Haïti 16,6 14,5
Belgique 7,1 13,1
Royaume-uni 11,3 11,0
France 7,3 8,8
Espagne 6,7 8,3
Corée du Sud 9,0 6,9
Pays-Bas 4,9 6,4
Suède 3,8 6,4
Taïwan 2,2 5,6
Vietnam 5,9 5,4
Autres 15,3 17,8
Total 1 409,2 1 566,1

pêches BILAN DES SECTEURS 2016 
www.gnb.ca/pêches
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Débarquements commerciaux totaux (1996–2016)
Valeur (millions de $) Volume (tonnes)
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Exportation par espèce (1 566,1 M$)

Autres 2 %
Myes 0,3 %

Huîtres 0,3 %
Oursin de mer 0,3 %
Varech et algues 0,5 %
Crevette 0,7 %
Pétoncle 1,1 %
Sardine 1,2 %
Hareng 4,6 %Crabe 

10,3 %

Saumon 
27,1 %

Homard 
51,5 %

Points saillants de 2016
•	 La valeur totale des prises débarquées de poissons et de fruits de 

mer a connu une augmentation marquée de 59 millions de dollars 
(17 %) pour atteindre 411 millions de dollars en 2016, principalement 
en raison de la valeur du homard récolté.

•	 Tout particulièrement, la valeur des débarquements de homard a 
augmenté de 43 millions de dollars (19 %) en 2016, pour totaliser 271 
millions de dollars. Cela est attribuable à une augmentation du prix 
des prises débarquées de 1,45 dollar le kilogramme (12 %) pour at-
teindre 13,85 dollars le kilogramme, ainsi qu’à une augmentation du 
volume de 1 187 tonnes (6 %) pour atteindre 19 541 tonnes en 2016.

•	 La valeur du crabe des neiges a grimpé de 10 millions de dollars 
(15 %) pour atteindre 81 millions de dollars en 2016, car la hausse 
du prix a été plus importante que la diminution du volume récol-
té. Plus précisément, le prix des prises débarquées a connu une 
augmentation de 2,19 dollars le kilogramme (36 %) pour atteindre 
8,25 dollars le kilogramme, compensant largement la chute de 
1 814 tonnes (16 %) du volume récolté, qui a atteint 9 786 tonnes.

•	 La production d’oursins a été estimée à 8,2 millions de dollars en 
2016, une hausse de 4,7 millions de dollars (133 %) comparativement 
à 2015. Cela est attribuable principalement à une augmentation du 
prix des débarquements de 5,26 dollars le kilogramme (148 %) pour 
atteindre 8,82 dollars le kilogramme.

•	 D’autres espèces dont la valeur des débarquements a connu une 
hausse en 2016 sont le hareng, de 2,8 millions de dollars (25 %) pour 
atteindre 14,2 millions de dollars, et le pétoncle, de 1,6 million de 
dollars (16 %) pour atteindre 12,2 millions de dollars.

•	 Les recettes du Nouveau-Brunswick tirées des exportations de 
poissons et de fruits de mer ont augmenté considérablement de 
157 millions de dollars (11 %) pour s’établir à 1,6 milliard de dollars 
en 2016. Il s’agit de la septième année consécutive d’augmentation 
des exportations pour le secteur, dont la valeur a plus que doublé 
comparativement au 695 millions de dollars de 2009. Cette crois-
sance est principalement attribuable à une plus forte demande et 
à un taux de change favorable.

•	 Les exportations de saumon ont augmenté de 166 millions de 
dollars (64 %) pour atteindre 425 millions de dollars en 2016, en 
raison d’un accroissement du volume d’exportation (de 30 %) et 
du prix (de 26 %). Cela reflète de meilleures conditions du marché.

•	 D’autres produits de base qui ont affiché une hausse de la valeur 
des exportations en 2016 étaient le hareng, de 9,2 millions de 
dollars (15 %) et le homard. De 6 millions de dollars (1 %), en raison 
des prix plus élevés.

•	 Les États-Unis demeurent le plus important marché d’exportation, 
avec des ventes de 1,3 milliard de dollars en 2016, soit une aug-
mentation de 8 % comparativement à 2015. Le Japon demeure la 
deuxième destination, affichant des ventes de 72 millions de dollars, 
soit une augmentation de 30 % comparativement à 2015.

•	 Les exportations vers la Chine ont connu la hausse la plus importante, 
soit de 237 % (32 millions de dollars), pour s’établir à 46 millions de 
dollars en 2016, une hausse principalement attribuable à des ventes 
de saumon et de homard plus élevées.

Prises débarquées
Espèces Volume 

(tonnes)
Valeur 

(millions $)

2015 2016 2015 2016

Homard 18 354 19 541 227,6 270,7

Crabe des neiges 11 600 9 786 70,3 80,7

Crevette 5 556 5 848 16,7 16,3

Hareng 27 999 31 755 11,4 14,2

Pétoncle 3 503 4 101 10,6 12,2

Oursin de mer  996  935 3,5 8,2

Myes  586  730 1,8 2,2

Poisson de fond  78  108 0,7 1,1

Autres 16 762 16 410 8,7 5,1

Total 85 435 89 213 351,4 410,7

Exportations par espèce
Espèces Valeur (millions $)

2015 2016

Homard 800,1 806,0

Saumon1 259,2 425,1

Crabe 163,3 161,4

Hareng 62,7 71,8

Sardine 31,1 19,6

Pétoncle 16,9 17,2

Crevette 13,5 11,4

Varech et algues 8,5 8,0

Oursin de mer 5,7 4,9

Huîtres2 4,1 4,8

Myes 5,9 4,8

Autres 38,4 31,0

Total 1 409,2 1 566,1
1 Cela concerne le saumon d’aquaculture. D’autres statistiques sur l’in-
dustrie de la salmoniculture du Nouveau-Brunswick sont fournies dans la 
Revue sectorielle Aquaculture.
2 Cela concerne les huîtres d’aquaculture. D’autres statistiques sur 
l’industrie ostréicole du Nouveau-Brunswick sont fournies dans la Revue 
sectorielle Aquaculture.




